
 

Déclaration préalable au Conseil d’administration du 9/2/2018

Mesdames et Messieurs les Administrateurs,

Aujourd’hui, il vous est proposé de faire une sorte de relevé des compteurs en matière budgétaire et 
d’examiner le programme d’activité 2018. Le budget 2017 est derrière nous et le programme d’activité 
constitue un sujet plutôt consensuel. Après les démissions de Gaël PERDRIAU et de Bernard 
LARROUTOURU et plusieurs réunions houleuses, le CA paraît devoir connaître aujourd’hui une phase 
d’apesanteur. La composition du CA doit être prochainement renouvelée. La réunion d’hier aux cabinets des 
Ministres ne nous a pas apporté de clarification quant au positionnement de l’ANCT et de l’agence des 
routes vis-à-vis du Cerema. La parole des représentants des Cabinets ministériels a paru bien plus réservée 
que celle des Ministres, du Commissaire général à l’égalité de des territoires ou que les discours du Président
de la République.

Aux yeux de FO, la réunion d’aujourd’hui apparaît quelque peu irréelle.
En effet, l’entreprise de démolition de l’Établissement continue à bas bruit. Les chiffres des comptes 2017 
sont là pour nous rappeler à la réalité. Tandis qu’on ne sait pas où on va, que rien n’est sûr, la seule certitude 
qui nous est proposée est la suivante : le Ministère des Comptes Publics ne desserrera pas l’étau, les moyens 
et les effectifs du Cerema continueront d’être saccagés.

En raison d’un investissement chroniquement bas, l’appauvrissement de l’Établissement se poursuit et 
s’accélère. Les actifs du Cerema se contractent chaque année un peu plus. L’investissement n’a jamais été a à
la hauteur du minimum nécessaire au maintien des bâtiments et des matériels ; aujourd’hui ce sont les 
recettes en provenance de tiers qui sont atteintes par obsolescence des matériels. Cette obsolescence se lit 
aussi dans leur taux d’amortissement. La capacité de survie de l’Établissement est questionnée depuis 
plusieurs exercices de façon de plus en plus insistante. De surcroît, la SCSP frôle la masse salariale (98,1%), 
le fonds de roulement diminue encore. Il semble que les mêmes constats se répètent de conseil 
d’adminsitration en conseil d’administration en s’aggravant, mais rien n’y fait.

Les effectifs ont baissé plus vite que prévu. La purge que connaît le Cerema est si violente que les réductions
d’effectifs se font à l’aveugle et paralysent le reste des équipes en place.

Si elle n’avait pas été absente, FO aurait aimé interpeller Madame la Secrétaire Générale, afin qu’elle use du
poids politique de nos Ministres pour obtenir enfin des arbitrages interministériels en faveur du Cerema et de
ses services !

Mesdames et Messieurs les Administrateurs,
Ne  soyez  pas  complices  du  dépérissement  organisé  du  Cerema,  ne  cautionnez  pas  sa  mort  annoncée.
Envoyez un message fort à la tutelle en n’adoptant pas les comptes qui sot proposés à votre approbation !

Mesdames et Messieurs les Administrateurs.

Je vous remercie 


